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Critique / La Précaution inutile 
ou Le Barbier de Séville 
 
Laurent Hatat met en scène avec une élégante virtuo sité la machine comique réglée par Beaumarchais : 
une partition de choix pour des comédiens remarquab les de finesse et de précision. 
 
On n’enferme jamais la liberté ni l’amour et difficilement la jeunesse quand elle est pétrie de ces deux qualités. 
C’est ce que ne comprend pas Bartholo, plus sot qu’il n’est vieux et méchant, qui surveille bien en vain les portes 
et croisées de la cage dorée où il tient Rosine prisonnière. Poétique idée que celle de la scénographie d’Antonin 

Bouvret à cet égard, qui fait se déplacer à travers toute la scène l’écran qui figure la fenêtre (autrement dit la 
jalousie, autrement dit encore la « précaution inutile ») des amours clandestines entre la belle et le bouillonnant 
Almaviva : l’espace semble devenu le complice de la traîtrise, plus encore que le temps qui a déjà ravi au barbon 

les chances de plaire à sa pupille. Sur un plateau sobre et très habilement éclairé par les lumières de Bernard 
Plançon, seul un piano accessoirise le rapt organisé par le Comte et le rusé Figaro et l’impayable farce jouée 
aux dépens du trop précautionneux tuteur. 

Une belle distribution, finement et efficacement dirigée. Les comédiens choisis par Laurent Hatat font tous 
preuve d’un talent solidement ancré dans un jeu fluide et une interprétation subtile de leurs rôles. Parmi eux, 
Victoria Quesnel (ex-élève de l’Epsad) éblouit en Rosine : la jeune actrice donne à son personnage une 

profondeur émouvante et une fraîcheur ravissante. Face à elle, Daniel Delabesse campe un Bartholo 
foncièrement intéressant par le mélange qu’il parvient à faire naître entre le parfaitement odieux et l’infiniment 
pitoyable. On tremble devant ce Bartholo auquel Delabesse offre une rondeur patricienne de bon bourgeois 

respectable quand on le voit prêt à frapper Rosine et on le plaint presque aussitôt devant l’authenticité de 
l’amour bafoué qu’il est capable de suggérer. Entre le pervers qui confond son désir et l’ordre du monde et 
l’ingénue qui comprendra bientôt (quand Beaumarchais la fera éplorée sous les pins) que l’inconstance délite les 

attachements, se joue une relation que les deux comédiens habitent avec une rare intensité. Laurent Hatat joue 
habilement de la menace du Mariage de Figaro déjà embryonnaire dans Le Barbier en insérant des répliques de 
la seconde étape dans la première. Occasion pour lui de faire « référence au statut d’infériorité et de violence 

que la société réserve aux domestiques et aux femmes » et qu’il explicite en confiant à Mounya Boudiaf le rôle 
d’un Eveillé travesti, contraint de se grimer en homme pour assurer sa place chez le suspicieux Bartholo. Servi 
par une équipe harmonieuse et assurée, ce spectacle confirme le talent dramaturgique et scénique de 

l’impeccable Laurent Hatat. 
 
Catherine Robert 
 
 
La Précaution inutile ou Le Barbier de Séville , de Beaumarchais ; mis en scène de Laurent Hatat.  
Le 12 mars 2010 à 21h. Théâtre de Rungis, 1, place du Général de Gaulle, 94150 Rungis.  
Réservations au 01 45 60 79 00.  
Du 16 au 27 mars 2010 à 20h30 ; dimanche à 16h ; je udi à 19h30 ; relâche le 22 mars.  
Théâtre Jean-Arp, 22, rue Paul Vaillant-Couturier, 92 140 Clamart. Réservations au 01 41 90 17 02. 
Navettes au départ de Paris le mercredi et le vendre di à 19h devant le Théâtre de la Ville, place du 
Châtelet. Retour assuré.  
Puis du 30 mars au 2 avril au Théâtre de la Renaissa nce d’Oullins  
et du 20 au 22 avril au Théâtre Le Bateau Feu de Du nkerque. Durée : 1h40. 
Spectacle vu au Théâtre du Nord, à Lille.  
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émission du mercredi 3 mars 2010 
 
Beaumarchais (1732-1799) 
 
 
Pour évoquer aujourd’hui dans les Mercredis du théât re l’auteur et dramaturge, trois invités : Jean 

Goldzink, spécialiste de la littérature du 18ème si ècle, auteur, notamment, d’un ouvrage paru aux 
éditions Nizet, "Beaumarchais dans l’ordre de ses r aisons”, Laurent Hatat, metteur en scène de "La 
précaution inutile," de Beaumarchais et Edouard Moli naro, réalisateur en 1996 d’un "Beaumarchais 

l’insolent". 
… Pour ce « Barbier », j’ai décidé d’inverser les ti tres pour alerter le spectateur sur le glissement q ue 
nous opérons. En effet, nous ne traitons pas unique ment le personnage de Figaro, c’est à dire le Barbi er, 

mais bien les quatre personnages : le jeune noble A lmaviva, Rosine, et une sorte de sauvetage sur le 
personnage de Bartholo qui, sinon, est un barbon qu e l’on peut vite jeter avec l’eau du bain de la 
comédie ! Le but était donc d’opérer un glissement vers le genre sérieux tout en conservant les vertus  

comiques en les rendant même plus valides aujourd’h ui. En fait, en donnant à tous ces personnages la 
chance d’exister réellement pour le public d’aujour d’hui et d’être le plus crédible possible selon la 
théorie du drame de Diderot, on rendait plus audibl e encore l’aspect comique de la pièce. 

Et puis, je me suis permis de lire « Le Barbier de S éville » à l’aune du « Mariage de Figaro ». Lorsque  
Beaumarchais écrit « Le Barbier », il ne sait pas e ncore qu’il va lui donner une suite. Il y a des 
incohérences de parcours entre la biographie de Fig aro dans le « Barbier » et celle que l’on aura ensu ite 

dans « Le Mariage ». 
Ainsi « Le Barbier », que l’on propose, est celui q ui serait vu à travers les personnages que l’on 
découvre dans « Le Mariage de Figaro ». Les enjeux sont alors un peu plus graves, un peu plus cruels. 

C’est un « Barbier » où la société fait un peu plus  mal (…) 
 
LA PRÉCAUTION INUTILE ou Le Barbier de Séville de Beaum archais – mise en scène de Laurent Hatat – 

est un spectacle qui a été créé au Théâtre du Nord à Lille et sera le 12 mars à Rungis, du 16 au 27 ma rs 
au Théâtre Jean Arp à Clamart, du 30 mars au 2 avri l à Oullins et du 20 au 22 avril au Bateau Feu à 
Dunkerque.  
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 « Une machine efficace,  
et qui pourtant grince terriblement »  

   
Après avoir exploré la dramaturgie contemporaine (A gota Kristof, Jean-Luc Lagarce, Daniel Keene), la C ie Anima 
motrix (littéralement « l’esprit en mouvement ») a choisi de se tourner, à la fin des années 2000, ver s des textes du 
répertoire du XVIIIe siècle, aux préoccupations philosophiques et soci ales marquées – mais jamais datées.  
En témoigne une nouvelle fois cette adaptation vibr ionnante du « Barbier de Séville », nouvelle étape dans le 
compagnonnage de Laurent Hatat avec le Théâtre du N ord, ainsi que dans son exploration des textes des Lumières.  
   
Avec Nathan le Sage (voir la critique sur le journal) était posée la question brûlante de la tolérance religieuse. Avec ce Barbier 
de Séville émerge la notion d’injustice de classe grâce au personnage de Figaro, et d’injustice sexiste avec celui de Rosine. 
L’histoire est simple, inspirée de l’École des femmes de Molière : un vieux et riche barbon (Bartholo, campé avec un plaisir 
évident par Daniel Delabesse, aux antipodes de son tolérant personnage de Nathan) compte bien épouser sa pupille, la jeune 
Rosine. Mais c’est sans compter sur son effronté barbier Figaro et sur le prétendant de Rosine, le comte Almaviva, si désireux 
d’être aimé pour lui-même qu’il préfère se faire passer pour quelqu’un d’autre…  
   
Même si tout cela se termine bien, les paillettes et la vivacité de la comédie n’occultent pas la noirceur de l’arrière-plan. 
D’abord, parce que quelques années après, on célébrera le Mariage de Figaro, et qu’à cette occasion, on retrouvera le comte 
Almaviva, malgré tous ses beaux discours, en coureur de jupons et la confiante Rosine en femme abusée. Le tissage même du 
texte le rappelle, puisque Laurent Hatat entremêle à l’œuvre originale des fragments célèbres du Mariage de Figaro, qui font 
référence au statut inférieur que la société du XVIIIe réservait aux domestiques et aux femmes. Mais aussi parce que le Barbier 
de Séville, par le biais de cette adaptation modernisée, met en lumière avec lucidité, selon le mot de Laurent Hatat « un monde 
où un employé vit par procuration amour et conquête de son patron, un monde où une jeune fille se croit libre en épousant un 
homme qu’elle ne connaît pas. Un monde où les désirs des puissants fascinent ceux qui en dépendent. Pour finir, un monde où 
ceux qui ont de l’argent finissent par s’arranger entre eux ».  
   
Pour traverser ce monde où le désir d’émancipation se heurte au préjugé de classe, c’était une idée lumineuse que de donner 
ce rôle de Figaro, jeune homme aux talents d’écriture contrariés par son origine sociale, au comédien d’origine maghrébine 
Azeddine Benamara (dont je saluais déjà la composition en sultan Saladin dans Nathan le Sage), choix qui donne à la pièce un 
sens nouveau, actuel et profond. Mais l’idée se serait révélée vaine sans le talent évident de l’acteur, son aisance dans le 
drame comme dans le burlesque, son énergie et son charme.  
   
Le reste de la distribution est à l’avenant : on y retrouve de nombreux habitués, comme Mounya Boudiaf et Olivier Brabant, déjà 
dans Nathan, et Denis Eyriey, ambigu dans la peau du comte Almaviva. Dans les rôles de Rosine et du valet la Jeunesse, 
Victoria Quesnel et Julien Gosselin, ex-élèves de la deuxième promotion de l’EPSAD (École professionnelle supérieure d’art 
dramatique), font leurs premiers pas professionnels avec assurance et enthousiasme. Ils se déploient dans un décor anonyme, 
d’une sobriété qui contraste avec la jeunesse, la variété et l’extravagance des comédiens. Ce dépouillement tout théâtral 
contribue à situer l’action dans un vague contexte historique, tempéré néanmoins par les costumes et certains accessoires –
 Vespa ou guitare électrique… La partition musicale, rappel et détournement de la tradition lyrique qui s’est bien vite emparée 
de Beaumarchais, prend une place capitale dans cet espace vide, presque uniquement animé par les présences et les voix des 
comédiens. Judicieusement, elle rythme l’action, la dramatise et l’approfondit, souligne les évènements et permet une 
découverte en douceur des personnages.  
   
Un seul bémol, cependant : on peut regretter que la volonté générale de donner du souffle et un rythme effréné aux aventures 
de Figaro ne nuise parfois à la compréhension de ce qui est dit. Fréquemment, les comédiens se coupent la parole, bondissent 
d’une réplique à l’autre, sans nous laisser le temps d’en saisir et d’en savourer les subtilités. Dommage, pour une langue si 
belle...  
   
Sarah Elghazi   
Les Trois Coups   

www.lestroiscoups.com   
* Laurent Hatat, dans le dossier de presse de la Précaution inutile.  
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